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il? Tu re.çus : leBap.tê.me. Ton maître,c'est le Christ !

Tu trahis son au.tel-, Mais ilveut oubli _ er et le . ver l'a . na



ritard.

. thè _ me Re.viens doncfils pro.di _ pie au foyer pater. nel
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l'ail _ bediin nouveau jourLe . ve lefrontet vois;
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De lafoi,dellionneur. De la foi, de l'honneur et du

rai . len - ten . do. poco a poco.

Trioniphcè Dieu,sur ton Cal . vai reîCartumou- rus comme un vainm^^tj=4 am^ * tî* f
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.queur, lintraîPour entrai, ner tou.te la ter . re Aux divins charmes de ton
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cœur, VoisatespiedslaMori.nl . e Boulogne bénit tes bienfaits, Thérou-

pim ^r—^—

.

. I I
—

\—L^J ^ I L

anne tof _ fre sa vi.e Pour croire et t'ai.mer à ja'_ mais Sithieuvi

siihez.
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rendre aussi les ar . mes; Heureuxvaincu du re.pen _ tir. Tu lever.
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rasbaignéde lar . mes, Dus. sé-je mille fois mou.rir! Triomphe,ô Dieu,surtonCal-

stiirez.
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_ vai - re Car tu mou_riiscoinmeunvain - queur. Pour enlrai.ner tou.te la
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tor . re Aux di\ins char _mes de ton caiirOiii je ll'nlends.tonheiire sonne Debout de.
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.boui, sol . dat du Redem.pteiii-.' ^ Apporte encore une couronneAufront du
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Christ il — est— vain _ queui\' il est _vain - aiieur!


